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Papeete le 5 août 2007

Le 6 août à Hiroshima, les victimes du nucléaire parleront d’une même voix

Lundi 6 août, Roland Oldham, président de Moruroa e tatou sera présent à Hiroshima aux célébrations du souvenir du premier bombardement nucléaire sur une population civile, il y a 62 ans, le 6 août 1945. 

Première victime de l’arme nucléaire, le peuple japonais ne commémore pas seulement chaque année, les 6 et 9 août, l’horrible souffrance de plus de 200 000 morts à Hiroshima et Nagasaki. Ainsi, le maire d’Hiroshima, M. Akiba, est devenu un leader très engagé sur le plan international pour l’abolition de toutes les armes nucléaires dans le monde.

De leur côté, les associations de survivants des bombardements  - les hibakusha – tiennent aussi exprimer leur solidarité avec toutes les victimes des essais nucléaires dans le monde. C’est pourquoi, à l’occasion des commémorations des 6-9 août, elles donnent la parole aux représentants des associations de vétérans et des populations de Polynésie, d’Algérie, d’Australie, de Fidji, des Marshall, du Kazakhstan, des Etats-Unis, de Chine… qui ont subi les essais nucléaires des grandes puissances.

Ce 6 août, à Hiroshima, puis le 9 à Nagasaki, Roland Oldham présentera l’action de l’association Moruroa e tatou pour faire reconnaître les droits des anciens travailleurs de Moruroa. « Pour nous, en Polynésie, la page des essais nucléaires ne s’est pas tournée avec la fermeture du centre d’essais de Moruroa en 1996, a-t-il déclaré. Des centaines d’anciens travailleurs de Moruroa sont déjà décédés et leurs veuves réclament justice. En 2007, autant l’Etat français que les actuelles institutions de la Polynésie ne veulent prendre au sérieux les conséquences de 197 essais nucléaires sur la santé des Polynésiens et sur leur environnement. »

Comme les associations de victimes des essais nucléaires, les associations d’hibakusha d’Hiroshima et de Nagasaki se battent encore aujourd’hui pour faire reconnaître les droits survivants et de leurs descendants. Les hibakusha veulent faire reconnaître leur état de victimes du nucléaire, ils veulent également que l’Etat japonais élargisse la liste des maladies, cancéreuses ou non, présumées liées aux bombardements nucléaires.

Roland Oldham présentera les avancées de la lutte des Polynésiens qui a obligé, depuis mai 2007, l’Etat français à commencer à nettoyer les anciens sites militaires de Polynésie liés aux essais et à envisager un suivi médical des travailleurs et des populations.

Le représentant des Iles Marshall annoncera la décision du Congrès américain, en date du 10 juillet 2007, de verser à nouveau 150 millions de dollars (1 milliard 300.000 de francs CFP) au Fonds d’indemnisation des victimes des essais américains aux Marshall et de consacrer annuellement 2 millions de dollars jusqu’en 2023 au suivi sanitaire des victimes des Marshall.

Le représentant américain annoncera que les sénateurs des Etats de l’Idaho et du Montana venaient, le 1er août, de déposer un projet de loi accordant des indemnisations et un suivi médical pour des populations de leurs Etats qui ont subi les retombées des essais du Nevada jusqu’en 1963 et qui, encore aujourd’hui étaient écartés de la loi d’indemnisation réservée aux habitants du Nevada.

« Nous prenons conscience que notre lutte pour les droits des victimes des essais nucléaires ne fait que commencer, déclare Roland Oldham. Les Etats qui ont imposé leurs essais nucléaires doivent désormais prendre leurs responsabilités. »
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